
 

   

 

  

 

  

 
 

 

Lundi 2 novembre 

Commémoration 
défunts 

15 h 30 

18 h 

19 h 30 

bénédiction du cimetière 

Messe, cathédrale Notre-Dame 

Soirée biblique, évangile Marc, maison paroissiale 

Valavoire 

Sisteron 

Sisteron 

Mardi 3 17 h 30 

18 h 

Réunion équipe préparation mariage, maison paroissiale 

Messe  chapelle rue du Jalet 
Sisteron 

Sisteron 

Mercredi 4 18 h  

18 h    

Messe,   chapelle rue du Jalet suivie du chapelet 

Réunion conseil économique, maison paroissiale 

Sisteron 

Sisteron 

Jeudi 5 9 h à 21 h 

12 h 

17 h 45 

18 h  

18 h 30 

Exposition du Saint-Sacrement, chapelle rue du Jalet 

Réveil baptismal, maison paroissiale 

Répétition Cœur-à-Cœur, maison paroissiale 

Messe,  chapelle rue du Jalet 

Réveil baptismal, maison paroissiale 

Sisteron 

Sisteron 

Sisteron 

Sisteron 

Sisteron 

Vendredi 6 9 h  

17 h 

17 h 15 

Messe,  chapelle rue du Jalet 

Aumônerie des jeunes, maison paroissiale 

Messe, centre de rééducation 

Sisteron 

Sisteron 

Turriers 

Samedi 7 10 h 

10 h 15 

15 h  

18 h  

Catéchèse des enfants, maison paroissiale 

Eveil de la foi, maison paroissiale 

Rosaire,  chapelle rue du Jalet 

Messe anticipée du dimanche 

Sisteron 

Sisteron 

Sisteron 

Peipin 

Dimanche 8 

novembre 

32ème dimanche 

9 h  

9 h 30 

11 h  

11 h 

Messe  

Messe, Sainte-Beaume 

Messe  

Messe, cathédrale Notre-Dame 

La Motte-du-Caire 

Mison 

Turriers 

 Sisteron 

Stéphane Ligier : 06 25 11 52 32, mail : stephane.ligier@diocese-digne.fr,  
envoyer un mail à cette adresse si vous désirez recevoir le bulletin 
paroissial. Numéro paroissial : 09 51 06 13 29 Facebook: paroisse Sisteron 
Thierry Cazes: 06 74 26 74 53   mail: thierry.cazes@diocese-digne.fr   
Aumônier de l’hôpital : Marie-Claude Fassino 07 87 36 30 72  
Catéchèse : 06 23 57 71 07 ; Aumônerie des jeunes : 06 46 39 11 17  
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Agenda de la communauté du 26 octobre au 2 novembre 2026 

   Heureux les artisans de paix, car ils 

seront appelés fils de Dieu        Matthieu 5,9 

  

Toussaint 

L’Évangile de la résurrection a été annoncé, nous avons entouré de la prière de l’Église les 

défunts dont nous avons célébré les obsèques et accompagné leur famille.  

À Saint-Vincent/Jabron : Mme Josette Gastaldi ; à Vaumeilh : M. Mireille Clavel ;  

à Noyers/Jabron : M. Louis Bocca; à Châteaufort : M. Marcel Collomp  

 

Le 2 novembre nous prierons particulièrement pour les familles des défuntes et défunts 

de notre secteur paroissial depuis novembre 2025 

Les quêtes du 1er novembre sont spécialement prévues pour la formation des futurs prêtres du diocèse 

Nous rendons grâce pour Edmond baptisé le 24 octobre à Mison et pour Carla baptisée le 29 octobre 

à Sisteron. Nous prions avec leurs parents, parrains et marraines 

mailto:stephane.ligier@diocese-digne.fr
mailto:thierry.cazes@diocese-digne.fr


 

   Heureux les artisans de paix, car ils seront appelés fils de Dieu        Matthieu 5,9 

J’ai l’impression que le terme sacré revient à la mode dans l’Église en France. C’est un terme 

complexe, porté par de nombreuses traditions, religieuses ou non. La République l’a beaucoup 

utilisé. Tu le retrouves même dans notre hymne national : « Amour sacré de la patrie,/ 

Conduis, soutiens nos bras vengeurs !/ Liberté, liberté chérie,/ Combats avec tes 

défenseurs !/ Combats avec tes défenseurs !/ Sous nos drapeaux que la victoire/ 

Accoure à tes mâles accents,/ Que tes ennemis expirants/ Voient ton triomphe et notre 

gloire ! » (La Marseillaise, 4e couplet)         Dans ce couplet se marient donc amour et sacré, 

bras vengeurs et liberté, victoire et mâles accents, triomphe et gloire avec les ennemis 

expirants ! Une terminologie violente, patriotique, viriliste même, qui caractérise bien la République 

naissante et dans laquelle tu retrouves ce terme : sacré !     Il est également utilisé avec toute sa cohorte de 

mots amis : le sacrifice, décliné des milliers de fois lors de la pandémie. Tu observes les sanctuaires lors 

des attentats ou de manifestations parfois agressives : l’école, bien entendu, mais aussi les bâtiments 

publics telle que les mairies, les préfectures… La question de la pureté peut également pointer le bout de 

son nez, avec les effluves nauséabonds de certains discours qui ont mené aux pires atrocités et aux crimes 

contre l’humanité. Le terme de sacré implique forcément son inverse : le profane. Il y a une séparation, une 

frontière entre le sacré et le profane. Pas de mélange possible, tu es soit d’un côté, soit de l’autre ! Le Christ 

en mourant sur la croix fait d’ailleurs voler en éclat cette séparation entre sacré et profane, Matthieu 

l’exprime ainsi : « Mais Jésus, poussant de nouveau un grand cri, rendit l’esprit. Et voici que le rideau du 

Sanctuaire se déchira en deux, depuis le haut jusqu’en bas » (Mt 27,50-51) Le sacré fait désormais 

irruption dans le profane et cela donne la sainteté.                        Le terme de saint, de sainteté, n’est pas 

équivalent ni synonyme du terme : sacré.  Seul Dieu est saint dans la Bible. Cette sainteté de Dieu se 

communique, se donne à l’humanité et a permis à Marie Noël, la poétesse d’Auxerre, de révéler : « 

Le saint est bon conducteur de Dieu » (Notes intimes, Marie Noël, 1959).          La sainteté ne vient donc 

pas de toi. Elle t’est donnée, te façonne, te construit, t’ouvre à la fécondité et forcément à la 

communion. Paul interpelle plusieurs fois les croyants en les désignant comme « les sanctifiés », « 

les saints » (Rm 1,7 ; 15,25 ; 1 Co 1,2 ; Ep 2,19 ; Ph 1,1 ; Col 1,2). 

Dans les premières représentations picturales, tu peux apercevoir des personnages auréolés d’un 

disque, comme tu en as l’habitude aujourd’hui, mais aussi certains avec une auréole carrée ! Ils étaient 

considérés comme saints alors qu’ils étaient encore vivants au moment de la réalisation de l’œuvre 

artistique. Avec certains scandales contemporains dans l’Église, tu comprends que cette pratique se soit 

vite arrêtée car, parfois, qui fait l’ange fait la bête ! L’Église est devenue plus prudente quant à la 

canonisation ou à la reconnaissance de la sainteté de telle ou telle personne. Elle préfère 

prendre le temps du discernement, de la prière et de la consultation en profondeur !   Peut-

être as-tu entendu cette vieille expression : « mourir en odeur de sainteté ». Lorsque tu 

affirmes cela d’un proche, tu dis combien il a vécu comme un saint. Il sentait la bonne 

odeur de Dieu. Sa présence, sa vie, ses attitudes, sa parole témoignaient de la présence de 

Dieu dans notre monde. C’est aussi cela, la communion des saints. 

Le pape Léon XIV, dans un bel élan enthousiaste lors de la veillée des jeunes à Saint-Denis, 

s’est exclamé : « La chose que je voudrais dire est très simple : merci. Merci à Dieu, merci à vous, merci 

pour votre courage, merci pour votre présence, merci pour votre foi. Vous êtes les saints de France ! » (Léon 

XIV, veillée des jeunes au Stade de France, 25 septembre 2026).     La sainteté ne sépare pas car Dieu se donne 

pleinement à toute femme et à tout homme. La sainteté ne pose pas de frontières car elle enracine dans la 

communion. Par contre, elle oblige à aimer et à accueillir les Béatitudes. Elle fait de toi un artisan de paix, 

car tu es fille ou fils de Dieu par le Christ-Jésus, tu es révélé sœur/frère universel. Tu es appelé à donner la 

paix du Christ, non seulement pendant la messe mais surtout tout au long de ta vie.  Le pape l’a souligné 

avec force lors de la quarantième rencontre internationale pour la paix à Assise, le 27 octobre dernier :  « 

Nous devons reconstruire la paix partout, et non préparer d’autres guerres ! La guerre 

ne peut jamais être menée au nom de Dieu ! Pour nous, croyants, “combattre au nom 

de la religion revient, en réalité, à porter atteinte à la religion elle-même” (Magnifica 

humanitas, n. 223). Il n’y a pas de guerre sainte : seule la paix est sainte ! […] Frères et 

sœurs, que nos prières obtiennent de Dieu la paix tant désirée pour tous les pays du 

monde ! Qu’Il fasse de nous des instruments désarmés de sa paix. “Heureux les 

artisans de paix, car ils seront appelés fils de Dieu !” (Mt 5,9). »   

Laisse-toi transfiguré en artisan de paix ! Accueille l’Esprit-Saint pour être 

révélé fille/fils du Père et donc sœur/frère du Christ. Laisse-toi imprégner de la sainteté de Dieu !     S.L                                                        


